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L A B A T I F K A T I O S 
Après 1* signature des préliminaires te 26 février, 

Tuiers n'avait pas perdu une minute, le 27 il était parti 
oour Bordeaux, et le 28 la question se posait devant 
{^Assemblée; toute discussion était inuti le , mais cette 
malheureuse assemblée, appelée à payer la rançon des 
fautes ou des folies des autres , avait bien le droit d'en 
rejeter la responsabilité sur les vrais coupables, et par 
une singulière coïncidence, c'est un défenseur de l'Em­
pire qui. en voulant élever une protestation imprudente, 
provoqua le célèbre incident de la séance du 1er mars . 

I.» député l'arrêt déposa aussitôt la motion suivante : 
• L'Assemblée nationale dût l'incident et dans les cir­
constances douloureuses que traverse la patrie et en face 
de protestations et de réserves inattendues, confirme la 
décnéance de Napoléon III et de sa dynastie déjà pro­
noncée par le suffrage universel et le déclare responsable 
de la ruine, de l'invasion et du démembrement de la 
France.» 

Un débat s'engagea, au cours duquel Tbiers offrit en 
vain de laisser la parole aux député* bonapartistes, les 
mettant au deti de justifier les fautes de l'empire. l'As­
semblée déclare l'incident clos et la motion de déchéance 
fut votée à immense majorité, quelques députés s'abs­
tinrent, à la contre-épreuve on ne compta que six mains 
l e v é e s . 

Put', on passa à la ratification des préliminaires de 
paix; le temps pressait, car dès le surlendemain l'ar­
mist ice pouvait être dénoncé, d'ailleurs à tout moment 
et l e s Allemands pouvaient faire leur entrée dans Paris. 
et l a ratification seule po.ivait les en faire sortir, or la 
perspective de cette occupation de la capitale, quoiqu'elle 
Ae dût être que partielle, pesait comme un cauchemar 
sur l'assemblé, qui eûtvou lu lu ien épargner l'tumilia-
tion et les dangers. 

C'était peut-être se ptyer de mots que de voir une 
humiliation dans l'entrée des Allemands a Paris , car si 
P a n s avait lieu d'être humilié, c'était d'être pris et non 
pas d'être occupé, et l'entrée des vainqueurs était un fait 
i-i naturel qu'il ne pouvait humilior que les braillards 
imprudents qui semblaient depuis un mois vouloir la 
provoquer en clamant sur tous les tons que « les bar-
barns s'arrêtaient devant la ville s a i n t e » ; mais elle était 
certainement pénible, et même dangereuse; la garde na­
tionale n'avait-elle pas jure de se porter tout entière en 
nrmes au devant de l'envahisseur , d'ailleurs il suffisait 
• l'un seul coup de fusil tiré pour provoquer des malheurs 
ilont l'étendue ne pouvait être calculée. 

L'assemblée, sans ae li\ reff tî de vaines récriminations. 
•<t devant l'impossibilité absoluj de recommencer la 
•'lierre, sa résigna donc a^ec une hâle patriotique à 
saneuonner l'œuvre do Thiers, et les préliminaires de 
pais furent ratiliès. La nouvelle en fut aussitôt transmise 
nar le télégraphe et arriva vers sept heures du soir 
• Paris ; depuis le matin les Allemands y étaient en­
trés ! 

tement suffisant pour emp' rter tous les produits de la 
combustion, allant diminuant de la b i s e an sommet et 
enfin rétrécis à sa partie supérieure et couronnée d'un 
appareil qui la préserve des vents vi dénis. 

Remarquons, d'autre pari, qu'on s'expose à être enfumé 
dans s e s appartements chaque fois que pour se préserver 
des vents coulis on leur a fermé tout accès. Certes, il ne 
faut point les rechercher, ces vents coulis, mais enfin, 
quand il n'y a pas d'air entrant dans les chambres, com­
ment voulez-vous qu'il puisse s'en aller par la cheminée 
et s'il n'y a pas d'air prêt a s'en aller par la cheminée, 
comment voulez-vous qu'il y ait tirage? 

C'est pour remédier a cet inconvénient que bien des 
architectes disposent prés des foyers des appels d'air 
qui projettent sur les charbons Incandescents l'air a p ­
pelé de l'extéiieur. Un peut même combiner habilement 
ce système et faire en soi te que cet air serve partiel le­
ment à entretenir la combustion tandis que l'autre 
partie rapidement chauffée se trouve projetée dans la 
place et y entretenue une excellente ventilation. 

E . QIIIVALENT. 

CHOSES ET AUTRES 
La crise ministérielle ! 
l .n huissier joyeux a fai demander hier à M. Carnot 

s'il avait besoin de son m istèrel 

Chez le secrétaire géner i du ministère d e . . . 
Un Vis i teur .— C'est en eux, cher a m i . . . je n'ai v u 

personne dans votre a n l i c . iml>re... 
Le Secrétaire général.— .'n temps de crise! . . . C'est la 

même chose chez le minihire. . . Il n'y a pas un chai! 

A l'école : 
Le inalt'e'. — Anonym veut dire : sans nom. Lill i , 

veuillez m'ècrire- un© pf*ase qui démontre que v o u s 
avez compris l'emploi de < mot. 

A n v e r s , 2 9 f é r r i e r . 

{Avis de M. J.-J. Melges) 

D e p u i s l ' a v i s d u 3 0 j a n v i e r dern ier , l a d e m a n d e 
a é t é p a r c o n t i n u a t i o n assez a c t i v e , e t l e chiffre 
d e s v e n t e s s 'est é l e v é à 1 1 9 3 bal les l a i n e s de l a 
P l a t a . 

L e s p r ' x o b t e n u s s o n t u n peu plus fa ib les e t d é ­
n o t e n t par fo i s u n e ba i s se de 5 c e n t i m e s sur les 
c o u r s de s e n c h è r e s de j a n v i e r . 

N o t r e p r o c h a i n e v e n t e pub l ique c o m m e n c e r a l e < * r e t P o u r L i v e r p o u l 
1 5 du m o i s p r o c h a i n ; l 'ordre de v e n t e , d o n n a n t l e s 
q u a n t i t é s à e x p o s e r , s e r a publ ié ie 7 m a r s . 

C O T O N S 
N e v - Y o r k , 2 m a r s . 

M i d d l i n g U p l a n d . . , 7 1 , 1 6 
» » l i v . 3 m o i s 7 0 5 
» » l i v . 4 m o i s 7 n i 

C h a n g e s u r L o n d r e s . . . 48!> . . 
s u r P a r i s . . . . 5 1 9 3 / 8 

5 3 2 

7 1 l a 
G 8 9 
7 U<> 

4 8 6 1 4 
5 1 0 1 S 

5 / 3 2 i 

r, . . A l e x a n d r i e , 2 6 f év r i er I plus de d e m a n d e T , — le f l o u a n t e t il en a b e a u -
Cotons. - - R e c e t t e s d e l à s e m a i n e , 1 0 0 . 0 0 0 1 c o u p c h a n g é de rr. > s : - - n r i x e o u r a n t i H i e r 

c a n t a r s . E x p o r t a t i o n s à L v e r p o o l , 1 0 , 0 0 0 b . — F o u r c e p e n d a n t la si- ' ' .. m a r c h é pour l e s 
le C o n t i n e n t , 3,<i00 b j (ils e t t i s sus a d é o i r a g i les acheteur» 'et il y a e u 

Change. — b u r L o n d r e s , 9 6 3 (4 d e n . — M a r c h e j m o i n s d'affaire», mai» les cours s o n t e n t i è r e m e n t 
c a l m e . 

LaflUette; écrivant : 
c J'ai "Un petit frère, né 

Un Marseillais raconte . 
de sel considérables dans 
t ique. 

— Ces mines doivent v< 
— Oui. dans les premi' 

les odvriers ont bientôt r* 
qui ont sérieusement entr.-tè l'exploitation 

Feui l lets détachés d'alb m 
Les bonheurs sont conu i* le gibier : quand on les vise 

de trop loin, ou les manqi . A'phon: 

Bien des 
ginent pas 

'hier : il est anonyme. » 

u'il est propriétaire d é m i n e s 
i pays plus ou moins fantas-

.s rapporter beaucoup ? 
s temps . Malheureusement, 
contré des couches de pjivre 

BULLETIN FINANCIER 
Paris, 1er mars. — Les iifaires sont peu actives, mais 

cela n'a rien d'extraordina e aujourd'hui nous sommes 
en effet presque dans un jr de fête.Lu liquidation 
rentes donne l ieu à quel ties affaires sur nos fonds 
publics. Après une hauss- assez accentuée au début on 
finit moins ferme qu'hier, in a coté jusqu'à 1t centimes 
de déport sur nos rentes. 

Ce qui prouve bien que i 
tuation de place, co sont 
valeurs qui sont faibles ou 
96.99 après 95,60. Le non1 

>us sommes en face d'une si-
os cours do toutes les autres 
stationnaires. Le 3 0(0 est à 
au finit à'.ïj 30. 

Les actions <i« nos Rran<»» société» ay crédit sont p lus 
lourdes. Le Foncier huit .. UaUJKi. La Banque de Paris 
s I53Ô et le Crédit Lyonnai a 781.25. Baisse de 20 s u r les 
actions de Suez . Peu or pas de cours cotés s u r nos 
grands chemins. 

Les fonds étrangers son oin d'être brillant i. L'Italien 
recule à 68 85. Nouvelle b sse de la rente In tér i eure à 
60 9(16. Quelques réalisai u s sur les for.us o l t o m i n s 
ramènent les cours un pe en arrière. 

Banque, on continu avoir de lf. hausse sur le» 

L e H a v r e , 2 9 f é v r i e r . 

(De notre correspondant particulier) 

Laines.— M a r c h é c a l m e , la c o t e de ce m a t i n a ( 

é t é l a i s s ée s a n s c h a n g e m e n t . 
T o u t e f o i s o n a tr . i té en d i spon ib le 13 b a l l e s ! 

B u e n o s - A y r e s en s i int à 1 2 5 fr . 
A t e r m e l e s vente s s e s o n t é l e v é e s à 2 7 5 b a l l e s 

d o n t d é t a i l su i t : 
7 5 bal les sur a v r 1 A 1 2 0 , 5 0 ; 5 0 b . s u r m a r s d e 

1 2 5 , 5 0 à 1 2 5 ; 1 0 0 balles d i to s u r j u i l l e t de Ï 2 9 à 
1 2 8 , 5 0 ; 5 0 ha l les i t o sur s e p t e m b r e à 1 3 V , 5 0 e t 
5 0 ba l les d i to s u r o i '.obre à 1 3 1 . 

V o i c i les cours d c l ô t u r e : M a r s 1 2 5 , 5 0 , a v r i l 
1 2 6 , 5 0 , m a i 1 2 7 , j n 1 2 8 , j u i l l e t 1 2 9 , a o û t 1 3 0 , 
s e p t e m b r e 1 3 1 , o ' o b r e 1 3 1 , 5 0 , n o v e m b r e 1 3 2 , 
d é c e m b r e 1 3 2 , 5 0 . 

lée. 

(Avisée M 

N o u s n ' a v o n s qt 
pour la Imitait e éc 
t e n t e u r s qui ni ve i 
v o i e tles conce sioi 

D e son côté a t 
a u g m e n t e r ses l imi 

Yenti - p o u r les 
1 5 0 b. Mus oui 

M o u k h a s 2 e t o n t e j 
Kn v e n t e pu >kqi \ : 
4 5 b . T u r k e u n i . v a r i é e s : 5 3 b . A i e s s u i n t , à 

fr. 0 8 5 . 
M. Ii. Caune 

L e H a v r e . 2 9 févr ier . 
{•De 'Autre correspondent particulier) 

Cotons. — Le d i spon ib le est r e s t é s a n s c h a n g e ­
m e n t s a m e d i a u x E t a t s - I ' n i s . 

L e s ï u t u r s o n t h a u s s é de 1 à 4 p. à N e w - Y o r k 
b a i s s e de 1 à 2 p . à N e w - O r l é a n s 

i c i l e d i s p o n i l i l e res te c a l m e e t les p r i x so n t s a n s 
c h a n g e m e n t . 

O n a t r a i t é 1 9 1 bal les d o n t dé ta i l su i t : 3 5 I I P I I - I 
N e w - O r l é a n s à 4 9 , 4 3 bal les d i to à 4 9 , 5 0 , 9 7 bal les 
T e x a s à 4 7 , 5 0 , 9 bal les d i to à 4 0 fr. e t 1 0 b . O o u r a 
à 12. 

A t e r m e , l a co te de ce m a t i n a é té h a u s s é e de 
1 2 c. 1 (2 , s a u f d e 2 5 c e n t i m e s p o u r j a n v i e r ; ensu i te 
o n a p u t r a i t e r à 1 2 c. 1(2 a u - d e s s o u s . 

Cet te a p r è s - m i d i iin'ino c a l m e p o u r le d i sponib le . 
L e t e r m e es t en ba i s se de 12 e e n t . 1 |2 s u r la cote 
de c e m a t i n , s a u f m a r s s a n s cliiuitremoiit. 

A t e r m e l e s v e n t e s se so n t é l e v é e s à 1 1 5 0 balles 
d o n t dé ta i l su i t : 1 0 0 bal les s u r a o û t à 47 .">[<S, 5 0 
bal les sur n o v e m b r e à 4 0 , 2 0 0 bal les s u r m a i à 
16 1 [2 , 1 0 0 bal les d i to 10 3 t 8 , 1 5 0 bal les s u r j u i n 

]8 , 1 0 0 bal les s u r a o û t 47 3 ( 1 , 2 5 0 bal les s u r 

S O I E S 
L y o n , 2 7 f évr ier . 

(Circulaire 4» M sT, '.'Iinbriè es. More.l et C*) 

( )n a l a i t c e t t e s e m a i n e assez, d'affaires dans 

c e r t a i n s g e n r e s . Les f a b r i c a n t s qui p e u v e n t un peu 
prévo ir leurs beso ins s e m b l e n t s in téresser au: : 

m a i n t e n u s . L a n o u v e l l e récolte est e n c o r e of ferte 
a l iv . SOpour premières H a r g n e s a o û t s o p f b r e . 

fil». — l i e s an . ires très é tendues ont é té t ra i ­
tées depuis h u i t j o u r s e n (ils de jute , mai s les flat­
teur* o n t un peu é l evé leurs l imi te s , ce qui d a n s 
u n e cer ta ine nsesa ie s e n t r a v é la vente . Bien qu'il 
n'y ait j>as de gros»es veiu.es s igna lées en fils de l in 
et d 'é toupe , on a BState une d e m a n d e modérée 
pour l a c o n s o m m a t i o n et les très pleins prix ont 
été p a y é s pour ton les n u m é r o s et toutes qual i tés . 

cours ac tue l s ; 1 é p r e u v e à s i x m o i s q u ils v i e n n e n t ^ - ^ m , m i U ( , s s o u , , j ( .„ , , e m a , l d i s e t S 0 I l l m i l l s , s 

de t r a v e r s e r et a laquel le v i e n t s a j o u t e r la h a u s s e w 1(, m „ m e n ( , . l n s ,, rUonscons idéra -
du c h a n g e Ital ien k « w o n H H , m o n t r e que > | b l e s J L e s t r a m e s d é t o u p e o n t é té v e n d u e s de 4 s . 

l ( 2 d . 
t rames , 5 s . 

' s . 4 1 , 2 d . 
pou 

Tuiles.— R e c h relie m o d é r é e pour p r e s q u e tous 

M a r s e i l l e , 2 7 f évr i er 

CJirislian. Sauerwcin) 

p e u de v e n t e s à e n r e g i s t r e r i 4»; 

La faute en est aux dé- j septembre îs l i i et 200 balles sùr'octobre 48 6(8 
it p a s al ler p lus lo in d a n s l a j "vo ic i l es c o u r s de c l ô t u r e : m a r s 4 5 l j 2 , avr i l 

I 4 5 7 i 8 , m a i 4 6 3 [ 8 , ju in 4 6 1(S, juillet. 17 1[1 
n q u e n e p a r a i t pas d i sposée à i u o u t 4 7 5 , ^ septembre 4 8 1\X, o c t o b r e 4 8 1(2 , 

' n o v e m b r e 4 9 , d é c e m b r e 10 7pS, j a n v i e r -11) 7 (8 , 
f é v r i e r 5 0 I j 4 . 

A L i v e r p o o l on a t r a i t é a u j o u r d ' h u i 1 0 , 0 0 0 
bal les e n d i sponib le s o u t e n u . F u t u r s s o u t e n u s . 

a t s - 1 ' n i s p a r l ' E u r o p e : 
' a n c h e l a v é e , fr. 1 0 0 ; 6 0 
. , fr. 1 1 5 à 1 2 0 . 

VARIÉTÉS 
P O U R Q U O I L E S C H E M I N É E S F U M E N T 

Dans les chambres, bien entendu I En d'autres mots , 

2u'elles sont les causes de la production de la fumée 
ans les appartements et comment pourra t-on porter 

remède à ce fléau. 
Parmi les causes il en est d'inhérentes à la cheminée 

eile-mèine, d'autre» indépendantes d'elle. Si le foyer est 
trop avancé dans la pièce et le tirage insuffisant la fu­
mée qui tend à monter verticalement ne suivra point 
l'oblique du tuyau . Les cheminées trop grandes n'auront 
pas un tirage a i s e z énergique pour emporter la fumée. 
Les cheminées obliques, couenées, ne donneront jamais 
un iirag-i aussi bou qu'une cheminée droite. Une agita­
tion de l'air prés du foyer, l'action de fermer une porte 
dans la pièce peuvent provoquer un reflux de fumée. 

Comme l'activité du tirage est en raison directe de la 
hauteur du tuyau, une cheminée sera d'autant plus su- ! Soufres Romains dont les ours s'améliorent de j <i;r en 
jette à fumer qu'el e sera moins élevée. La suie qui se ; jour. La Morena se tient rme. On demande à 500 les 
dépose en lllainents dans les tuyaux constituent uu obs- 1 actions des Phosphates d< France, 
u n i e très grand au passage de la colonne d'air chaud. Le I HE I ..v sssjaua, 23. place Vendôme, 
la diminution de tirage et de fumée. 1 ^ » M » » » » » » i — » ^ • — » » » » » » » » » M 

Les entrepreneurs,les architectes oublient souvent que 
les coudes, les étranglements, les indexions dans l e s 
cheminées provoquent un grand affaiblissement de tirage i 
KnSâ la disposition du sommet ue la cheminée est d'une 
importance capitale pour son Don fonctionnent-nt. On 
peut môme dans bien des cas corriger ce qu'une che­
minée a de défectueux ou la surmontant d'un capuchoa j 
spécial. | 

Avù 

L a semr . ïne t é té 
s a c t i o n s o n t 1 té ] 
c o u r s e u f a v e i r d e 

N o i i s n o t o n s : K 
1 , 6 0 ; N e t G, 1 ,07 
1 , 1 6 à 1 , 2 0 ; B a g d i 

S t o c k : 2 7 , C 0 2 I . 

[(Dépêche communiqué' par M . L É O N C L E R C ) 
L i v e r p o o l , 2 m a r s , 1 h . 2 0 . 

V e n t e : 8 . 0 0 0 ba l l e s . M a r c h é s o u t e n u , i n c h a n g é 
ncore p lus fro ide; les t r a n - | s u r h i e r i g o i l 1 à a [ 0 1 d_ i c h a u s s e s u r lund i , m ô m e 

i m p o r t a n t e s . T e n d a n c e d e s h e u r e , 
e h e t e u r s . | M a r s - A v r i l , 
ra s san I r e t o n t e B , 1 , 5 7 l j 2 à j A v r i l - M a i . . . 
" à 1 ,10 ; N o u k a 2 e t o n t e li, M a i - J u i n . . 
B, 1 , 6 5 ; A lep M B , 1 , 2 0 . j J u i n - J u i l l e t . . 

J u i l l e t - A o û t 

.. 3 44 64 

.. Il 47 64 

.. 3 51! 6 4 

.. 3 R3 ' i l 
. . :S 5 7 6 4 

MARCHÉS ?E CONSOMMATION 
A L L E M A G N E 

B e i l i n , 2 0 f é v r i e r . 

KDc notre co respondant particulier) 

L e s branche: 

fort occupées ; 

A o ù t - S e p t e m b 3 0 0 0 4 

S e p t e m b r e - J e t 3 (J'A 0 4 
t l e t o b . - N o v e m b 1 2 64 
l l é c e m b r e / ' . . . 
J a n v i e r ' . . . 
F é v r i e r . . . 
F é v r i e r - M a r s . 

v é e s , il es t v r a i , m a i s , d a n s son e n s e m b l e , la s i t u a ­
t ion ac tue l l e de la sc i e est plus sa ine que cel le île 
b e a u c o u p d'autres art ic les . L ' a m é l i o r a t i o n d u 
m é t a l a r g e n t sigt alée d a n s n o i r e dern ière c i r e d - ; 
taire se m a i n t i e n t à L o n d r e s et a N e w - Y o r k . 

On a fait : fr. 4 7 , 5 1 ( 1 8 , 5 0 u sa g es de L y o n p o u r ; 
g r è g e r e v e n u e s e x t r a ; fr. 5 1 , i d . , organs in F r a n c e 
1er o r d r e 2 2 ( 2 4 ; fr. 4 0 , id . , 2 e ordre 2 3 ( 2 6 ; t'r. \ 
4 2 , 5 0 , i d . , g r è g e I t a l i e pet i t 1er 13(15; tr. 10[ 17 
i d . , Mess ine et P i é m o n t 1er ordre l O j l ^ et 13(15; 
fr, i l , id . , S y r i e 2 e ordre 9 [ 1 0 . 

Los g r è g e s T s a t l é e ont e u e n c o r e de l ' a n ima t io n 
ce t te s e m a i n e à : fr, 2'.».50 u s a g e s de L v o n p o u r i 
B i r d C h u n l i n g ( I 3 (4 ) ; fr. 2 8 , i d . , g ld L i o n Kin tz -
s e a n g ( 5 e ) . 

L e s p r i x de C a n t o n sont au -des sus des cours de 
L y o n m a i s t e n d e n t à s'en r a p p r o c h e r . On s p a y é 
ici : fr. 3 5 ( 3 6 , usa'-res de L y o n pour grège Ca n to n 
al tère 1 0 ] 1 2 . 2 e e t 3 e o r d r e . 

L e s J a p o n so n t l o u r d s d a n s les qua l i t é s in fér i eu­
re* s s a i s la bonne m a r c h a n d i s e dé fend m i e u x ses 
p r i x . 

S h a n g h a ï , 2 2 févr ier . 
Soie*. - M a r c h é c a l m e ; O r è g e c h i n o i s Tsa t l ee 

n- 4 . best Chope 3 7 2 . 5 0 T a e l s , so i t fr. 3 5 , 0 0 ; n 
5 o r d i n . 2 U 0 . — T a e l s o u fr. 8 7 , 8 8 . 

V e n t e s to ta l e s d u 1er j u i n 18O0 j u s q u ' à ce 
j o u r : 4 3 , 0 0 0 bal les so ie b l a n c h e , 8 , 3 5 9 bal les 
d i to j a u n e , -l.OJOb. T u s s a h , t o ta l 5 6 . 2 5 0 b. S t o c k s 
i n v e n d u s : 7 , 4 0 0 b . so ie b l a n c h e . 1 . 5 0 0 b. d i to 
j a u n e e t 6 0 0 b. T u s s a h ; to ta l 0 , 5 0 0 b. E x p o r t a ­
t ions pour 1 E u r o p e d e p u i s l e - c o m m e n c e m e n t de la 
c a m p a g n e 4 3 , 7 5 0 b. 

les genre* do m a r landises , les fabr icant s o n t bien 
v e n d u d ' a v a n c e e refusent d'accepter des o r d r e s , 
si ce n'est à riea p x en hausse . L a toi le à v o i l e s 
e s t un peu plus r< herchée et f erme . 

CONDITION? PUBLIQUE? 
< o i i ' ! i l i o t i p i f c e l s j s w d e R o u b a i x 

K e . ' e v é s e u s u e l s c o m p a r a t i f s : 

Me r,.„u;,t a moi* 4e février t890 
. . . S .MsaUo* 

ie . . . 3.C30.4ÉS » 
. . . tft.fS » 

78 Ci is de s,.:. . . . 
18.5% de laii peignée . 
8 BIS de lair niée . . 

657 de blo les . . 
l .eba deco t . . . 

?1.94fi CL s pesant nsemble . 
Ilecreu ige . . . . . 
Tilr:i"£ 

10 

7 l . * '« » 
î r j UH » 

2.575 -21H kilos 
1 . ; . opérations 

de laii peignée 
de laii rtlee . 
de blo 
de eot 

pesan .îsemble 

de février 1891 
. . . .". l lo kilos 
. . . 1.791 Jil » 
. . . (70.389 » 
. . . 85 576 .. 
. . . ir3.70J » 

. . . 2.4S6 .V.17 kilos 
111 lui opération J 

• . 1.553 . 1 . 
Décreu iy 
Titra, 

M tttmtu 'u mois de férrier t892 

60 Ci is de so 4 Oi 
l ts .oi l de laé pe ignée . . . 1.9(1.11 
3.865 . de lai. niée . . . . 417 7 

339 de blo ses :"j V. 
2 310 1 de cot - .•;;.:; 

K o u e n , 2 7 f é v r i e r . 
Tissus cl filés. — C e t t e s e m a i n e a é t é p lus 

c a l m e , il n'est p a s v e n u d ' é t r a n g e r s et les o r d r e s 
d u d e h o r s o n t é t é p lus r a r e s ; h e u r e u s e m e n t il re s t" 

d' c o n f e c t i o n de ce t t e v i l l e s o n t | e n c o r e de s c o m m i s s i o n s à r e m p l i r un peu d a n s t o u s 
dai ^ l e c o m m e r c e d e m a n t e a u x I l es g e n r e s de t i s sus , à l ' except ion c e p e n d a n t des t i s -

p o u r d a m e s et l e s ibr iques de t r i c o t s i l s 'est r é a - I s e u r s qu i ne d o n n e n t l i eu à a u c u n e d e m a n d e : 
l i se des v e n t e s cont d é r a b l e s . L e c o m m e r c e de t i s - ! q u a n t a u x é c r u s , l iane l le et p i l o u , ces tro i s ar t ic les s e m a i n e dern ière . Les bons l ins re s tent d e m a n d é ' 
s u s é t a i t p lus ca lmi l a s e m a i n e d e r n i è r e , C e p e n d a n t ; o c c u p e n t u n e bonne par t i e des t i s seurs et les é c r u s ! m a i s les qua l i t é s très c o m m u n e s se p lacent plus dif-

LIN. JUTE SL CHANVRE 
( . a n d , 2 6 f évr i er . 

Lin» et étoupes. de R u s s i e . — o n c o n t i n u e à 
faire que lques ventes , s p é c i a l e m e n t en l ins de bon-
ne p r o v e n a n c e , à des très p r i x très fu i s ses . 

L i n s e t é t o u p e s du p a y s : P l u s d 'apport que l a ! 

21.615 c o i s passai nsemble . 
Décreu âge . . 
Titrage 

. . 2.LUG.!»Jkil03 
1CU ,1. opérations 

. 1 68;3 , | . 
Directeur, L. BiprEit. 

C o n d i t i o n 
.ntrées 1 

u b l i q u e d e 1 o u i - c o i n ; ; 
S2 mm S7 février 1893 

Coton Soie lots 

B U I U T I N i N D U S T R l c L 
BT COMMERCIAL 

Le sommet d e l à cheminée doit présenter un ètiangle-
menl qui précipitera la colo ine d'air et de fumée. Cet . 
étranglement est reali»e souvent par un tuyau en gros | 
ou terre cuiie dont l'ouverture supérieur.! est larg•<. , 
béante au ciel. Or. dès que la rapidité du v-nt devient : 

un peu grande, le courant aérien bouche pour ainsi dire • 
l'oritice; la fumée ne passe plus, elle est repoussèe 
et sort par conséquent par l'oriHee intérieur de la che-1 
minée. 

Pour obvier ft cet inconvénient on a imaginé de mul­
tiples moyens dont le plus simple, dont le meilleur est 
le capuchon mobile. Ce capuchon est formé d'un tuyau 
i-oudé pose en équilibre à l'aide a'une tringle et d'un axe 
vertical sur un luvau droit. Le tube coudé porte à son 
sommet une g rouétte qui le place l'ouverture tournée . 
dans la direction du vent. 

Ce svstème a de multiples avantages. Il met le tuyau 
de la cheminée à l'abri des pluies et des neipes, rejette 
toujours la fumée dans la direction du vent et acquiert 
un tirage d'auttnt plus actif que le vent est plus fort 

C H A N G E : 2 M a r s 
Prime sur l'or 

Change sur Paris 

R o m e 3 . 5 5 . 
L i s b o n n e 2 8 . 2 2 0 i 0 . 
M a d r i d 1 4 . 8 5 . 
B a r c e l o n e 1 5 . 4 0 . 

rCVIie DES MARCHÉS 
MARCHE}- D'ORIGINE 

B t e n o s - A y r e s , 2 0 f é v r i e r . 
L e c o u r s de l 'or e s à 2 1 1 .\. p ia s t re s p a p i e r 

m o n n a i e . 

R i o - G r ; i d e - d u - S u d , 1er f é v r i e r . 
L e s l a i n e s o n t d o n n é eu à l a c o n c l u s i o n de q u e l - ! 

car, par l'effa de ce courant atmosphérique, il se forme ffj ,, . _ . „ . : „ _ à j „„ n r i x * j 
devant l'ouverture une raréfaction d'air qui ne peut ' 1 u e s a n a ' r e s p o u r 1 e x . i r ta t ion a a e s p n x m e n -
s'équilibrer que par l'air coi.tenu dans la cheminée, t i o n n e s d a n s n o t r e prec lent a v i s . 
Cette raréfaction se renouvelant sans cesse il en résulte m 

que le tirage est sans cosse r-ciive. 
Autre cause t r i s fréquente de fumée dans les apparte­

ments : Plusieurs bouches de chaleur, donc de fumée, 
d o n n a i t dans le même tiiyuii de dégagement, ou bien 
rnrore des ouvertures, des lis....ire* dans ce tuyau. Kta-
lil issons donc en these gpaérala qu'une cheminée pour 
lonnex bon tirage doit sers haute, droite,propre,uiaque, 

c'est-*dir6 au service d'un seul foyer, de diamètre exac-

p o u r c e r t a i n s art i l s d e S h u r i n g u e , o n m a n q u a i t i s u r t o u t c o n t i n u e n t à ê tre très d e m a n d é s e t n a t u r e l 
de m a r c h a n d i s e s . | l e m e n t les p r i x r e s t e n t t rès f e r m e s . 

L e s v e n t e s des ar t i c l e s d 'h iver d e B e r l i n o n t ! E n m o u c h o i r s , il s e t r a i t e e n c o r e q u e l q u e s pet i t s 
c o m m e n c é , m a i s e l l e s se r é a l i s e n t à des p r i x e n ; l o t s e t l 'on espère que ce t te a n n é e la v e n t e d e v r a 
ba isse . j se p r o l o n g e r . 

L e s é to f fes de t r i co t d o u b l é e s de c o t o n s o n t bien L e s i n d i e n n e u r s s o n t g é n é r a l e m e n t t rès o c -
d e m a n d é e s . j c u p é s e t i l e x i s t e e n c o r e de n o m b r e u s e s c o m m i s -

Q u a n t à la f a b r i q u e de b o n n e t e r i e o n t r a v a i l l e : s i o n s . 
p o u r l a s a i s o n d 'h iver ; l e c o m m e r c e en g r o s p o u r ; L e s c o t o n s filés se p lacent assez r é g u l i è r e m e n t ; 
l 'h iver e s t f ini . S m a i s les p r i x n e s 'amél iorent pas et les dern iers 

P o u r les s o i e r i e s , s p é c i a l e m e n t p o u r les q u a l i t é s m a r c h é s o n t é t é c o n c l u s d a n s de m a u v a i s e s c o n d i -
m e i l l e u r m a r c h é de fichus de so i e , l ' env ie d 'ache ter l t i o n s p o u r les filateurs. 
a a u g m e n t é . 

L e s t i s s u s p o u r hab i t s se v e n d a i e n t très bien a u ! M a n c h e s t e r . 2 6 févr ier . 
c o m m e r c e d e d é t a i l . I Tissus et filé». — A f f a i r e s e x c e s s i v e m e n t re s -

R i e n de bien i m p o r t a n t à s i g n a l e r d a n s le c o m - f re in te s e n t i s sus . L e s a c h e t e u r s o n t p e u d'ordres 
m e r c e de l a i n e s , l es v e n t e s de l a i n e d ' A l l e m a g n e , de quel ;ue i m p o r t a n c e en m a i n e t d a n s l ' é ta t d é -
des d é p ô t s d e c e t t e v i l l e s o n t p lus i n s i g n i f i a n t e s prée ié ac tue l du m a r c h é c o t o n n i e r il parait y a v o i r 
q u e j a m a i s ; le c o m m e r c e de b l o u s e s e t de d é c h e t s peu d'espoir p o u r u n e p r o m p t e repr i se de la d e -
de l a i n e s e s t l a n g u i s s a n t p a r s u i t e d e l à ba i s se de s ] m a n d e . L e s filés so n t par c o n t i n u a t i o n lourds et 
p r i x de s l a i n e s . » | i n a c t i f s , l es a c h e t e u r s n 'opérant que p o u r l eu rs 

Les v e n t e s de fi!; o n t é t é c o m p l è t e m e n t i n s i g n i - i beso ins i m m é d i a t s . L e s c o t a t i o n s s j n t g é n é r a l e -
fiantes. 1 m e n t e n ba i s se de 1]6 à l j S d . Id. p o u r la s e m a i n e . 

REVUE ÉCONOMIQUE 

MARCHÉS C IMPORTATION 
A n v e r s , 2 m a r s . Semaines 

(paru igraphe) „ „ . . . . , , 
„ j . . . . ., . " / \ _' „ T . , Du 30 janvier au Ole» 
E n d i spon ib l e , il a e u t r a i t é 5 2 bal les P l a t a e t , DUQ a u 13 février, 
b. A u s t r a l i e . 

B r è m e , 27 f évr i er . 

(Bourse du colon du 20 au 2 7 février 1 

i m p o r t é : 1 7 . 5 7 2 bal les co ton d ' A m é r i q u e , 1 1 0 b, 

Expéditions de fils de '.-line cardée et peignée de la Belgimie id M indeset.... b. diverses. Ensemble n.a&a b. 
* e r » l a T r a i l i T i l l l | n i p a r l e p o r t d ' A a v t r s '' , d i s p o s é : 1 8 . 1 5 6 bal les co ton d ' A m é r i q u e 2 2 0 b. 

T , des Indes e t 1 b. d i v e r s e s , r o t a i 1 8 . 3 7 7 bal les . 
_ _ . Stock, le 27 f év r i er : 1 1 2 . 1 4 5 bal les co ton d'A-

9 o 7fi4 ' m é r i q u e , 3 0 6 b. de s Indes et 5 . 2 1 6 b. d i v e r s e s . 
0 7 . 6 0 8 : T o t a l 1 4 7 . 6 6 7 bal les . 

107 .981 . T e n d a n c e c a l m e . 

A n g l e 

Du 1 3 a u 20 février.. 

19 .790 
-'5.3U3 
2 6 . 6 i y 

7 8 . 9 7 4 
7 2 . 2 9 2 
81.302 

l i c i tement e t , p o u r ces g e n r e s , l es p r i x sont p lu tô t 
plus fa ib les . 

J-'i/s de lin et d 'é tonnés : B o n n e v e n t e c o u r a n t e 
k p r i x f e r m e s . Lbs b a s n u m é r o s e u tils d ' é t o u p e s , ! 
si l o n g t e m p s dé la i s sés , so n t le p lus en p lus d e ­
m a n d e s . 

F i l s de c o t o n e t ca l i co t s : Af fa ires t o u j o u r s fort 
diff ici les . 

Toile».— A u c u n e a m é l i o r a t i o n à c o n s t a t e r d a n s 
la v e n t e de cet ar t ic le . 

M a l i n e s , 27 févr ier . 
Toile». — On a e x p o s e en v e n t e 161 p i è c e s , d o n t 

0 2 gr i ses et 9 0 b lanches; les p r e m i è r e s se sont v e n ­
d u e s de 0 0 c e n t , à 1 t'r. et les secondes de fr. 1 . 1 9 
à 1 . 6 0 1 e m è t r e . 

Z./',i«. — On cote fr. 1 .50 par :.! k i l o s . 

D u n d e e , 2 5 févr ier . 
Lins. — Q u e l q u e s pet i t s lo ts c h a n g e n t de m a i n s 

a u j o u r l e j o u r pour r é a s s o r t i m e n t » , m a i s o n ne fait 
r i en d 'autre d a n s les m a i s o n s de g r o s . Le l ivrab le 
e s t t e n u très f e r m e m e n t , m a i s il y a eu m o i n s de 
r e c h e r c h e la s e m a i n e d e r n i è r e . Les c o u r o n n e s de 
R i g a son) offertes de l iv . s t . 1 6 . 1 5 à l i v . et. 18, 
m a i s les affa ires fa i tes ont l ieu d a n s les me i l l eures 
q u a l i t é s , qui para i s sent ê tre préférées pour le m o -
tneni . Les l i o n s sont rares et chers . L i s l ins de 
S a i n t - P é t e r s b o u r g sont é g a l e m e n t f ermes , soit l iv . 
s t . 3 0 ii l i v . st . 3 0 . 1 0 pour l i e j e t s k y S e r e t z , l i v . st . 
2 8 pour K a s h i n , l iv . s t . 2 6 pour Y a r o p o l , m a i s on 
s i g n a l e peu de v e n t e s . 

Les Etoupe» s.mt é g a l e m e n t très f ermes : lea 
eoii i l les de l ' e r n a u ont été v en d u es à l i v . 1 0 . 1 0 , 
C. 1. a . , c i on d e m a n d e m a i n t e n a n t l i v . 2 0 . 

Jute». — D e p u i s le d e r n i e r a v i s i l y a e u un peu 

121 l't . 1 i'. 1 » 
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S U C R E S — 

H U I L . ' S S . — 

.A.:r_ao D L S . 

L i l l e i lu 'i m a r s 

. : 

Alfred R o u i . 17, rue N e u v e , Rûub.l i : 

O n r e ç o i t d i l e s b u r e a u x 
d u J O U R N A L D E R O U B A I X 
d e s a n n o n c e s e f e i n s e r t i o n s d e 
t o u t g e n r e s , p o u r t o u s l e s 
" ; u r i i a u z d u N o r d , d o P a r i s , 

C E S S I O N S : h VIS DIVERS 
\

f C U E I ) Epieeris et coromer-
l ' L l l L I l <•••< àe l égume 

- j „ ,„ « » „ „ _ « _» (1er pour cnuse de s a u t e , l innue 
r e s t e d e l a r r a n c e e t ! r . , „ . 

: c l i entè le . Condit ions a v a n a e e u -
s a n s a u c u n e ) g a p > j g , rue JemmaDfR. 29807 

d e l ' é t r a n p e r , 
a u g m e n t a t i o n d e pr ix . . 

A VENDRE 
Ktude de Me DE S M E T H , notaire 

a Tournai 

Le Samedi 5 Mars 1802, à deux 
heures de relevée, eu l'étude de 
M ' DE S M E T H . 

Adjudication définitive 
e t s a n s r e m i s e 

D U N E B E L L E 

MAISON 
de campagne 

Si«« i K* n. b iroeau de la 
T e m h e , j a l m trmmplm par M. 
Th éfrv an i.'.i n o n r e a Tour-
u . i . ' 2^801 

Demandes * offre* 
r/EMPLOi 

BONfsED'ESFASTS^iTïS 
a n s , a mant bien 1-s e n f a n t s , de­
mande p l a e i de bonne . Laisser 
son adresse au bureau du jour­
nal. 29838d 

dame 

Utiles diverses 
VILLE DE DUNKERQUE 

Vente Publique 
DE 138 BALLES 

G0T0N 

jounroLDe ieun 
bien la robe et la h n c e r . e . de-
c i a n d e des j o u r n é e s . S'adresser 
rue Bel la , 5 , près du couvent , à 
l'Epeul.-. 29837d 
1/11 I) VprOL'ua j e u n e fille, aa-

J U L l i . l L l l i J K n a n t bien lessiver 
et nettoyer, demande place de 
eoutianee dans bonne mai son . — 
Laisser son adresse rue D a u b e n -
ton , 125. 2U835d 

Une aemoise l t e , bonn'1 

t'amill , mei l leures ré-
ter. Dc.-s sur p l^ce , conna i s sant e 
éc ivant lea deux lanaues (fla­
mand et fra ça s ) , au courant du 
commerce et d. s écrnures , <lés ri-
emploi honorable , s a n s y ô'.ri-
loirée. Prendre l 'adresse au bu 
eau du journal . S&9 11 ! 

p lus ou m o i n s avariées d'eau 
de mer, provenant du c h a r g e m e n t 
du s teamer « Tours ton ». 

La s a m e d i 5 m a r s I 9 M . à * h > u -
res 1|"̂  de relevée, dans le local 
de la Bourse, s itué place d'Armes. 

Cour plus de détai ls , voir l e s 
afii :hes . 

Lea vendeurs , 

D. MOREL at C». 

Le courtier-vendeur, 

298J.'d Eug . F I E VET. 

U 
Une j e u n e filis de 

A i l 1 fi la c a m p a g n - , IS 
11.11, au courant du r-ervcH. de-
m m d e place. S adresser 15. rue 
i l o l K p e u l e . k M S 3 i 

LEMNOEDEPUCEi^e 
h o m m e snrieux, avec instruction 
supérieure(suir .se) ,ayant travaillé 
pratiquement et eonnaïasant à 
f .nd ce qui >e rapporte aux fi u-
tures et manu facture» de coton, 
cherche place correspondante , g. 11 
c o m m e aide ou aasiatant du pro-
priéta re ou du d irec teur .ou autre 
aituation ana logue . Pré'entions 
modestesM'ità. a o u s i n i f a l e s H . B . 
n" 2 1 , à l 'agence de publicité de 
JtuJolf Masse, Baie (Su s se ) . 

29829 

CMTM-MàlTUii:^ 
préparation, muni des mei l leures 
références, demande uoe place . 
S'adresser au bureau lu j i u r n a l . 

29745 

C DU (Al M ROUBAIX 
POUR L'FCLAIRAGt. 

Id Chauffage et !a Force Motrice 
i iH ' : i l « ' il":» n i i u o n l a q u c 

pi r e n g r a i s . Ksranti conte-
ns i S O à S l O / O d a z o t e , 
î* S fp. lc-a 10O k. los JUSQU'À 1,0(J0 
ki s et : < 0 f r . les 100 ki los au-
de -lus de l ,00ti k l o s . P a i e m e n t 
comptant . 

« i-iulr«*«s « l e c o k e pour 
ca infères systc ne Michel Perret , 
pi r la fabr.cat on du mortier et 
pi r a l l ées de jardina, 3 0 c e n -
t i tt'n l 'hectolitre pris a l 'usine. 

'adresser ii l 'us ine , rue de 
Te rcoing, 5 8 , à Rouba ix , ou à 
l i ine à gaz de Croix. 26515 

PIANOS 
« . a M a i s o n J . O O K , l u e -

t r 1 r d o p i a n o s , à B r u x e l ­
l e s , a 1 honneur d informer les 
a r a t e u r s , qu'un dépôt de s e s i n s -
tr i .nenis est installe c h - z M . Jubé-
H Mogb, 16, rue de la Gare, à 
I<- iba x. ou 1 s pianistes pourront 
»e -endre c.irapt - de l'exc^li- net 
et du fini de la facture. Sal le 
.l'aud tion s p é c a l e . P u n o s du tous 
l y l e s , m e u b l e s riches: prix mo­
dérés. Faci l i tés de paieraeut. 

29798 

M ^ C l r ë s A COUPER 

GALERIES S GEORGES 
8 , r u e St Gaor; 

Maiaoi fonu 

l , R o u b a i x 

en ISSU 

Piuce-Nez angulaire 
a doubles pla piet 
tal 1 -r choi , s . 
t i o r u e , tenu it s 
indist inctemi ut 
avantageuse ï îent 

P r i - :* 

P i n « - c - \ « - I 
c h o i x , t f r . S » 

^,versf ins,eris-
atème perfec-
r tous l e s nez 
t remplaçant 

. l une t t e s . 

. S O 

M n e t t e s , 2 m e 
26275 

G PRISON. 
C « RAMCtLE I 
•oui. |M |» 
l e r u i . v s a 
la Peau i 
ES, ECZEMAS, • 

-, PSOSIiSIS. > 
IGO. TEIGNE, » 

- . .'ES. LHP0S, PU. I 
léatdrePLAIliulDI £EES Ï1R1QDEDX l 

Bar te, Minant 1 pluf'céVif'et '$ 

lij.lt',I
t.rîîf"",al "f " " » • SBllimsBt i 

SB trinil, il estai; norl«Mdi.si»Miip,î 
J bourses, ,t, ,l f s \, |enx l , .mi . ,„.„ ..Il 
Siprodail une amrli ration stnsililr '* 
JjSaar.» M. UIOHH. iD. Medfcm Spu- ! 
l'SELU» S-«l-!.)&„, .ttr.uii,!, ,.,',.: » 

coupant sur I m - u e u r s de 4 0 , 5 0 , 
5 60 , 8$ , "H cent imètres , four-

nit-s sous garant e et k bou mar­
ché 

CHARLES SPERLING 
I *bn jue do mach uea à A x-

U - , hapel le . f9$m 

r s i R 0 P P H É N I Q O E X 

se V I A U , Pli a P a r i s 
Gombitt les microbes 

ou germes des mala­
dies de poitrine, réus­
sit merveilleusement 
dans les Toux, Ca­
tarrhes, R h u m e s , 
Bronchites, Grippe, 
Enrouements. 

DEPOT : Tout»» Phirmtaiu . , 

Sécurité, Confiasse, Discrétion 

AGENCE INTERNATIONALE 
A. BEDOY 

66, rue des Fabricants, Roubaix 
R e n s e i g n c m j n «, Publ ic i té , 

Cesaions et retTisea de maisons 
de commerce . Uflres et demande» 
d'emploi . Vérification et - o n t r ô e 
de pol ices d'assurances . Assuran-
• a incendie , vie i-t accidente à 
toutes c o m p a g n i e s françaises ou 
étrangères . Assurances mil i taires 
contre les r s q u e s le guerre , d'in­
surrection ou d'émeute. Kense i -
g u e m e n ' s et b i l l - t . pour excur ­
s ions ou v o y a g n c irculaires . 
Recet tes de loyer i. Représenta­
t ions c o m m e r c i a l e . , e t c . , s t s . 

Lie H heures à n.idi et de 2 à 6 
heures . 29771 

BOFITS! >5à10°/. 
I a s s u r é s s a n s 
. r i s q u e » Moytn 

m- liBlliBi lion.'i ces .1 l O O i S O O f r . 
cl plus. psryaUaa %m les 15 loura. 
lasts tt r.suluu .«une esroytB gratl». 
COCHRANh an! SOI,S,Stoekbroker» 
M # II. I••»•:!/, il, S ., LONDRES. 
l°»Ii;-.r,|ts;,,) ,i,ii,. .iluibiitriBNKi. 

PAVAGE EN TOUSGENP.ES 

YÀNDEKERCKIIOYË & t 
ENTREPRENEURS 

Coin fle la rue û'isly et rue Montesquieu 
( dit b o u l e v a r d île C a m b r a i , 

R O U B A I X 
Maca . lam, c o m m e r c e do sable , 

c iment , graviers , pas.sures ( g r o s e t 
détail) . E c h a n g e de pavés . Achat 
et vente de vieux pavés . Répara­
t ions , l irande cé lér i té . Entreprise 
de travaux publ ics et pavages en 
tous g e n r e s . 29750 

UNS Et SHITHX 
C0UL0N-CUVELLIER 

8, rueûu Moulin, Roubaix 
APERÇU 7>E Q I J E L Q U K S PHIX : 

Bordeaux v i eux , la boute i l le 0.6(1 
Fronsac v ieux i d . 0 . 7 5 
Médoc extra i d . 
Malaga v ieux i d . 
Muscat vieux i d . 
Graves v ieux i d . 
Vermouth ex tra , le l itre 
Aniset te une :d. 
N o y e a u f i n i d . 

Demi boute i l les de vins fins. 
M ê m e s a r t i c l e s e t m ê m e s 

p r i x , r u e d e F r a n c e , n ° 3 8 . 
27067 

1 . 0 0 
1 .25 
1 .2o 
0 . 7 5 
1 .40 
1 20 
1.2n 

J. MONTAIGNE-LEPLAT 
Expert en comptabilité près 

tous les Tribunaux et tes 
Cours J'Asstses du JVora 
et lin Pas-de-Culaxs. 

5 , r u e d u P a l a i s , L I L L E 
Organisat ion de comptabi ­

l i té . — Lfi; i n s d c comptabi l i té . 
— Vérili Mitions et re.lres^e-
m - i n , l én r i tu res .— H . l a n s . — 
inventa ires — Liijui l a t i o i i s . 

Bureaux d- 8 h. l i i a midi 
1(2 et 2 h. 1|2 a 7 heures de 
l'aprèo-miii . 25698 

LOCATION 
D E S E R V I C E S D E T A B L E 

PORCKI.AINEK, CRISTAUX, 

V.1HHERIES, FAÏENCES, CRISTAUX 
BOUTEILLES ET BOUCHONS 

Hr HOFPMANN-DDPON'i 
i i , rue Sai?it-Georges, 11 

Monsieur E. BESMET 
r de prévenir sa cl ientèle qt; • pai' suite i 

SES BUREAUX ET ATELIERS 

a l ' h o i n e u r de prévenir sa cl ientèle q e . par suite u ' a g r s u l i s -
s e m e t t , 

COIVSTRICTIONS ËTALUOIES 
sont transférés 

PLACE D'AUDENARDE 
(DITE PLACE DU SACRE-CŒUR,» =W«1 

ÉCIifflAGE ELEGTRIQDE 
Mess-e.irs l e s industriels sont priés de se tenir en garde contre les 

dires peu s rupuleux de certains ajrpnts qui affirment, dans un but 
intéressé , que M M . C A R P E . \ T I E R e t O , de R o u b a i x , ont 
acheté à leur maison des dynamos pour les instal lat ions ù ' é c l a r a g e 
qu'ils ont faites dans la rég'on. 

Ces a l l égat ions sont abso lument fausses , car toutes 1rs dynamos 
d" MM. Carpentier n Ci" ont toujours été construites de t o u t e » 
p i è c e * » dans leurs atel iers de la r u e « I u l e s * D e r e ( ; i i a u c o n r t 
.m Mess eurs les industriels peuvent s'en assurer. Ils verrou de 
m a c h i n e s de toutes puissances é t a b l i s ave ' des matières de premier 
choix et un out i l lage du dern er perfect ionnement . 

O C C A S I O N ' — M ê m e maison . Lampes » arcs a Bardon 
neuves , anc en et nouveau v s t è i i e , et « S e m e n s ». 00 fr p»**». 

V I N DE P E P T O N E 
* O H A P O T E A U T , rhoumm » f". 

La Peptona est W résultat de la digestion delt 
viande de boeuf par la pepsine nomme par l'estomac 
lui-môme. On nourrit ainsi les malades, les conTa-
lescentsettoutespersonnesatteintesd'avnénuepar 
épuisement, digest ions difficiles, dégoût des 
al iments, fièvres, diabète, phthisie, dysen­
terie, tumeurs , cancers , maladies du foie 
et de l'estomac. —DÉPÔT : Toutes Ph&rm&oies. 

^ ^ Emp'.ovez comme mol * ? 

L'ÉUXIR DENTIFRICE 
du l » t I t O I S S K T 

ie la Faculté de Mtm-Ttrk 
Mannpuni» 1 l'Iiposllltin Siiirirftlle PARIS 1889 

3 Itrin Js lestâmes i Honnsor—IWtillM Or tt Irgeut 

ô eraSxiTAILHEFER * L*B»0IE 
43. n i a Croai-de-Seirtioy. B0HDE1UI 

S« trouve dent toute, lu bonnet Perfnmerle, 

B K Jr 

J30HES D'ART 
H. LÏÏPPEH3 à C" 

E LEVXRD ANSPACH.46-50 
BRUXELLES 

1 5 ^iUt DE DUNERIRK, 1 5 
I : < I . v u t A i . i l 

P : i n . E \ F A N ! ' \ 

M t t i l l e d o r P a r i s 1 8 8 9 
prix du m a g a s i n m a r q u é s eu 

l i u e s pat 

PH0T0GRADH!i D'ART 

Jim - » — - * Jk-~Ll 

47 . Rue du rénéra Chanzy 

S P É C I A L I T É D A G R A K 3 I S S E M E N T S 
Inaltérable- ~" :'^rhon 

l 'HARMAClKN 
DM l r 0 CUISSE 

1 . 8 S 
I . Ï 5 
» . 5 0 
I l I I ) 
'i O O 

LÉON LENFÀ >T, 
26, rue des Statiou ••, LILLE 

Huilu de fo'e de niorae ( l f qualité) , la 1 1rs. 
IMule» au fer et au quiru /una , le 100 
Capsule» de goudron , la boite de 250 . . . . . 
Quinquina, la So*< pour un litre de vin . . . . 
Vin du quinquina (ir.1 quai t t ) , le l i tre . . . . . 

R e m i s e sur les spécia l i tés : '£•> à 50 0 ,0 . 

D E M A N D E R L E C A T A L O G U E 
80130 

1 ^ p Ço ; fr es -Forts "̂  Pierre Hafln r 
J "*"|((i '" \.±rt V j . PASSAGE J O l l ' K R O ï 

1^ PARIS 
j - . - J | ENVOI FRANCOée DEsSl \Set PRIX-COI i: iXTS 

29711 

R O V K A I A 30545 Dépof i ts ire : ?"» M a n u s Uuérin, 2, rua Neuve , à Roubaix . 18140 

t l : i i « . o n r«>n<l<-<- o n 1 8 B S 

L a s e u l e d e L i l l e s ' o c c u p a n t e ; c l u s i v e m e n t d e 

PIANOS ET HARMONIUM S 
L_. M A N C S L . 

R. M AN G E L F i l s s u c c e s s e u r 
Z, p l a r o d e l à R ô p i i u U q i ». %, L . H . 1 . 1 * . 

Joli choix de pianns : KrarJ, l ' i ' ye l , Kl S, i - w e a u , Psak« , e tc . 

rremière?! médai l '« d'or 1 ris, 1MB, 

VEXTE, I.OiW TION, ECHAN S, ACC> BDS, RÉPARATIONS 
29255 
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